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ANNONCES,

ARTICLES et AVIS DIVERS.

KOUVÊLIiSS POLITIQUES.

Tttnger le 15 février. En conséquence d'un ordre

Se l'Empereur, le Pacha de cette ville fit assembler

au château, il y a quelques jours , les consuls qui

résident ici, & leur fit lecture de la lettre suivante,

traduite de l'Arabe :

D'uu soit loué. Signature de S. M. Imp: 1203-VI.

« Ordonnons à notre serviteur Jlaiyd.Mohamít Ben

11 Abdelmehk , défaire assembler les consuls, & de

« leur parler au sujet de la guerre, afin que fi nous

ij venons à avoir la guerre avec quelque nation des

u Chrétiens , & que quelqu'un de nos Corsaires prenne

« quelque Navire , & entre avec ledit Navire dans

1» quelque Port des Chrétiens & veuille le vendre dans

m ce Port, nous sachions si on peut le faire suivant les

« coutumes, & s'il n'est point permis, avisez ripus

» promptement, comme s'il V est, & nous vous ordon--

„ nons de nous aviser promptement ce qu'ils répondront

„ là-<íeffus. Sur qupi, Salut. Ce 17 deJa Lune Robe*

„ Tiny , Tan de l'Hegire 1203; ee- qui repond au

„ 14 'janvier 1789,,,

. Les consuls ont répondu à cette question, qui pa-

Toît annoncer que S. M. Marocaine forme quelque

dessein hostile, que jjela depenúroit des traités que les

puissances Européennes pourrOient avoir les unes avec

les autres. Quelques jours, après le méme pacha manda

une seconde fois les consuls pour leur notifier los dis

positions pacifiques de l'on maître , contenues dans une

lettre écrite en Italien auxdits consuls par 1 órdre ' de

î'Empereur & dont voici la traduction :

« Mefficurs ! fa ùiajesté réordonne de vous assurer

qu'elle ,est en paix avec toutes les nations., tant avec

celles^ qui ont leurs consuls dans cet Empire, qu'a-

yéc les autres, qui n'y en ont point ^ comme l'AUe-

magne, la B.uuìe, la Prusse x Malthe , &c. Quand quel

que nation voudra irpuWer ou rompre cette paix &
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avoir 1» guerre , il sera alloué 4 mois de tems , ectarme

je vous en ai dejà avertis , meflìeurs , de la part de

fa majesté & comme elle le confirme par la présenté,

ce dont vous- donnerez avis à toutes les nations. «

Extrait d'une lettre de Luxembourg, en daté du 25

mars. « Je vous envoyé une piece intéressante pouç

les lecteurs que vous avez dans ce pays. C'est une

kttre de M. l'archevêque de Paris , adrellée à fauteur

d'un ouvrage qui depuis un an a fait beaucoup de,

bruit, tant ici que dans l'électorât deTieves.

A M. l'abbé Haveìange , prêtre , ci-devant professeur,

en théologie à Luxembourg. „ J'ai tait examiner, mon-

'.■> sieur, l'ouvrage que vous m'avez adrelsé, portant

» pour titre : Ecoles*, infallcbilitas in faSis dotfrinalibus-

v demonjìrata Oc. 11 relulte du compte qu'on nj'eli a

•1 rendu , que vous avez traité parfaitement l'impor-'

« tante question de l'iníaíllibilité de Téglifê dans les*

« jugemens qu'elle porte fur les faits dogmatiques. Voui

» y avez exposé avec toute toute la clarté possible.

« la bonne &í faine doctrine, fur cét objèt. iSon-Téu-

* lemeiît vous l'avez appuyée iur fcs principes les plu*

"» solides & les plus convaincaiìs , mais vous áveX

w répondu encore à toutes les objections de la raa-

•» niere la plus victorieuse- II est ailé de conipreridré

<v aprèj cela , ce que l'on doit penser de la theîe drés-

* fée par le lìeur Laubs , & fout»nue en 1787 fous

« fa présidence. « _ • •

« Papplaudis bien sincèrement à l'usage que vôus;

faites de vos taìens ; & vous ne devez1 pas douter

des fentimens de Testime parfaite que vous m'avez:

« inspirée & avec laquelle je suis,

Monsieur, ' ;

-. " Votre très- humble & trèsl

■ : ObéifJ'ant serviteur'. 'if -

< Etoit signé ~) l'Archevêque de Paeis-.

• Paris- le 22 février 1789.. *. • - '

Bruxelles U 26 mars. L'on vient de publier ici ror-

áonnancë souveraine suivante.

Joseph &c. Comme, malgré lels édits qui ont été émanés

«-devant pour la rédemption des cens , rentes &Jait-:

tres protestations annuelles d uêS1 à" nos domaines j il

en resta un grand nombre v dont lés débiteurs ont

négligé, de se libérer, & voulant lènr accordér d?

HouvellçS facilités , nous avor.s , \z l'avis de notre
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Wmftil royal du gouvernemenr , résolu 6e statué les-

points & articles suivans, ì .

Art. d. Tous lés cens dus à nos domaines , à la

réserve de ceux affectés fur des terres sujettes envers-

nous à des droits de lots & ventes , & à la réserve

encore de ceux dus aux recettes des eipiers, Lardiers ,

bries, & . autres semblables qui ont Leu particulière

ment en notre province de Flandres , toutes les ren

tes foncières , irrédimibles & non seigneuriales ; tou

tes les reconnoiffances annuelles & permanentes , qui

rie font dues à titre de concédions (Toctroi ou d en-

gagere de quelques parties de. nos droits ou de nos

domaines ; toutes les petites prestations enfin qui se

payent chaque année à Tune où à l'autre de nos re

cettes domaniales & qui ne son! point comprises dans

les exceptions faites ci-deffus » pourront , jusques au

jJremier août prochain exclusivement, être redimées

par les débiteurs, y compris les gens de mainmorte,

au vingtième denier , argent pour argent , c'est-à-dire ,

que le capital en fera fixé d'après l'import d'une an-

liée multiplié par vingt. .

II. Pour déterminer la valeur en argent <íes cens ,

rentes , & autres prestations dues en nature , nos re

ceveurs des domaines feront un relevé de leur produis

par année commune des années 1786 , 1787 & 1788 ,

d'après la valeur de chacune des prestations , calcu

lée fur le prix des ventes des denrées qui en font,

l'objet , on fur leur évaluation suivant les corps , frac

tions ou hallages..

III; Nos receveurs des domaines donneront à cha

que débiteur qui leur payera le capital de fa redevance

annuelle à raison du vingtième denier , c'est-à-dire ,

d'tm florin de capital pour un sol argent pour argent

& ainsi à proportion , mie quittance contenant la qua

lité où Péspece de cette redevance , & les terres 014

îiùtrés biens fur lesquels .lies Livres Censaux ou les

carculateurs des domains indiqueroient qu'elle a été

affectée , & cette quittance que le receveur délivrera

gratuitement servira de pleine , entière & suffisante

déchargé , tant pour le débiteur' |que pour l^hipophéquc,,

A |Sr NO fíCÍS ï> A R t'IC U LJ E R. Ê SV

7fónn le 24 nûtrs ìjtig." t'anténr du Journal historique

íf Littéraire , dç Alaestricnt , ayant annoncé Saipi uu* de' .
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ses seullef que le b ruit s'étoit répandu, que !e pere Heddeficíiy ■

professeur du droit canon à l'JJniversité de Bonu , avoit éié

demis de son poste exilé du pays pour avoir falsifié des

actes &c. &c. t.. . t . : -

Nous devons à la verìré & à la réputation d'un savant

très elìiiuable de déclarer, que lasuppojilioit Or tes circons

tances de ce bruit prétendu font absolument fausses ír con-

trouvées , ce professeur remplissant en ce moment la place de

l'Univeisité a laquelle il a été élû par un ctioix unanime des

autres professeurs ses collègues , ît dont il exerce (es fonctions ,

ainsi que celle de son professorat , avec \ele , intelligence Cf

probité, à la saúsfa6tion du public & de fes supérieurs Nous

sommes autorisés à dénoncer l'auteur du Journal fusaient ion-

«é, qui a jugé à propos de répandre une nouvelle fi inju

rieuse, comme un vil calomniateur qui reliera seul flétri du.

blâme de sa calomnie, aullHong- tems qu'il ne s'ensera pas lavé,

en indiquant au public la source dé cet impudent, mensonge.

DemazeauX, Libraire de S. A. , au Cabinet Littéraire ,

présentement au Vas du Pont -d'Isle, à l'Annean d'or à

Liège : e> A. Dujardin , Libraire à Bruxelles , débitent :

yoyage de Pallas en différentes provinces de l'Empire

lit Ruffìe & dans CAsie septentrionale , trad. de l' Alle

mand par Gauthier de la Peronie , contenant n cartes géogr.,

L'une d'elles l'Empire generale de Ruffie avec la route du

voyageur, 77 p aucaes de Botanique &c. en tout 120 gra

vures L'ouvrage ejl de jóo liv. 10 fols. On paye d'avance

32 liv. à chaque vol. La même somme jusqu'au dernier qui

sera délivré gratis Le premier vol parolt avec l*Atlas , le

2e fous peu. — La relation de ces longs &• pénibles Voyages

( selon le célèbre de Saussure ) est tout ce ijui peut intéres

ser un naturaliste íj> même, un homme d'dtnt : c'estpeut*

être le plus grand ù le plus beau monument qui existe,

en ce çenre. — Avis- aux François fur le salut de lapa

trie , au 17X9- . . .. . '■

On avertit que quoique la vente de la Terre & Seigneurie

de la Chapelle, au duché de Liuibourg, de même que de

l'Hû el , situé chauffée St. Cilles , ì Liège, n'ait pas en lieu

aux hausses préannoncées , l'une S l'autre sont cependant en

core à vendre de la main à la main ; ledit Hôtel meme ,

avec le jardin , par plusieurs portions. Les amateurs pourront

voir les informations fi conditions chez Mr l'avocat Van-

LAR.R, rue i'Amay , à Lieïe , & chez M. le uotaire Vkr»

rïCkBN, à Bruxelles.

A vendre ou à rendre, une maison propre à tenir équipa

ge , située an Mont St Martin , à LLese , bâtie à la mo

derne , quatre pieces par terre, huit en haut, toutes à feu

A tapissées, greniers, cour, remise, quatre caves , quar

tier de derrière, fous lequel est une deuxième cuisine. S'a

dresser à Ma le TiioNNAR, à Liège , qui ionnera toàte ai
sance i l'acquéreur " *'■ ■•


